
 

 

LES SCIENCES SOCIALES FACE À LA PANDÉMIE DE COVID 19 – ÉTAT DES 

CONNAISSANCES ET PROPOSITIONS D’ACTION 

 

Introduction  

L'UNESCO et la présidence française du conseil intergouvernemental du programme MOST 

organisent un colloque international pour explorer la perspective des sciences sociales et humaines 

sur la pandémie, presque deux ans après son déclenchement. MOST est un programme scientifique 

intergouvernemental portant sur la gestion des transformations sociales (Management of Social 

Transformations, MOST), qui s’engage à améliorer le lien entre les connaissances et les politiques.  

Avant la pandémie de COVID-19, l'UNESCO avait prévenu que le monde convergeait vers des niveaux 

d'inégalités insoutenables et que les écarts croissants en matière de bien-être compromettaient la 

durabilité environnementale, le tissu social, les économies, la sécurité et les progrès réalisés dans les 

programmes nationaux et internationaux. Les systèmes fragiles et inégalitaires se sont avérés être 

une condition aggravante préexistante à l'échelle mondiale qui a alimenté la pandémie. En outre, 

l'impact du COVID-19 a accru les inégalités, affectant ceux qui étaient déjà vulnérables.  

La pandémie a mis en lumière trois niveaux d'inégalités face au virus : l'exposition à la maladie, les 

réponses pour y faire face et les moyens de rétablissement. La réponse globale des Nations Unies au 

COVID-19 donne la priorité à ces effets différenciés à tous les stades de l’intervention. Les Objectifs 

de développement durable (ODD), en tant que cadre commun visant à corriger les inégalités, doivent 

servir de guide à un « changement transformateur vers des sociétés et des économies plus justes, 

plus égales et plus résilientes ».  

L’engagement consiste à opérer un changement radical grâce à des solutions multidimensionnelles, 

multiniveaux, systémiques et fondées sur des données probantes. La mise en œuvre de ces solutions 

repose sur des connaissances adaptées qui sont aussi complexes que la crise ; elles vont au-delà des 

inégalités de revenus et de richesses pour englober les disparités environnementales, sociales, 

numériques, politiques, culturelles, spatiales et également en matière de connaissances. 

L’UNESCO souhaite ainsi souligner un clivage disciplinaire : la plupart des connaissances proviennent 

de l’économie, tandis que les études générales, la psychologie sociale, l’histoire, l’anthropologie et la 

sociologie, par exemple, sont loin derrière. Il en résulte que de nombreuses données ont un champ 



d'application trop étroit, et que l’on n’accorde que peu d’attention aux inégalités qui se chevauchent 

et qui vont au-delà du revenu et de la richesse pour s’étendre au genre, à la santé ou au climat.  

C'est également le cas lorsqu'il s'agit de l'empreinte des différentes disciplines sur les politiques et de 

la manière dont elles informent les décisions. Il est en effet nécessaire de mieux informer et de 

permettre à différentes perspectives de guider efficacement l'élaboration des politiques dans toutes 

les régions du monde.  

Ce colloque est donc un événement opportun, qui nourrira la réflexion nécessaire à la conception de 

la nouvelle stratégie 2022-2029 du programme MOST, afin de renforcer son action et d’améliorer la 

collaboration entre les Etats membres, les institutions internationales et les partenaires de la 

connaissance, en mettant à profit les riches contributions des sciences sociales et humaines pour une 

meilleure reprise. 

 

Un colloque global en Sciences sociales 

Il réunit des chercheurs de 19 Etats membres de l’UNESCO ; 8 disciplines sont représentées : 

sociologie, démographie, anthropologie, psychologie, philosophie, science politique, géopolitique, 

science économique.  

L’UNESCO est un lieu unique pour la coopération scientifique internationale et interdisciplinaire. 

Quatre thématiques complémentaires en situation de pandémie sont abordées : 

- MÉDECINE, ÉDUCATION ET RELIGION :  Les institutions face à la pandémie 

- BIO-POLITIQUES ET INTÉRACTIONS SOCIALES : Le nouveau pouvoir sur les corps et sa critique 

- QUALITÉ DE VIE ET SANTÉ MENTALE : La vie de l’esprit et les sciences sociales du bien-être et 

du bonheur 

- FRONTIÈRES, MIGRATIONS ET GÉOPOLITIQUE : Limites de la globalisation 

Une image de la pandémie à tous les niveaux de la vie humaine : corps, interactions, institutions de la 

société civile, Etats et relations internationales. 

 

Recommandations 

Propositions issues des communications mais ne représentant pas un point de vue unanime des 

panélistes, une synthèse partielle des deux présidences du programme MOST. 

Une plus grande prudence est nécessaire dans les mesures restrictives 

- éviter le confinement autant que possible : coût conomique exorbitant pour les plus fragiles, 

pauvreté inégalités augmentées ; santé hors Covid et santé mentale dégradées, isolement 

des plus âgés ; violences domestiques et violences morales insupportables. 

- Eviter la fermeture des frontières autant que possible : engendre pénurie et pauvreté ; 

stigmatisation des migrants avec des effets pervers ; frontières externes et internes 

Les politiques sanitaires doivent être sociales 

- L’être humain est un animal social et symbolique 

- Toute mesure de distance physique doit s’accompagner de mesures pour augmenter la 

proximité sociale, la sociabilité 



- Toute mesure de confinement doit immédiatement en mesurer les conséquences pour les 

plus pauvres (ex exode urbain) et y faire face 

-  Favoriser le travail sécurisé en présence (aération, distance physique) pour éviter la 

déréalisation du travail 

Encourager l’expression corporelle et la sociabilité raisonnée 

- Sport et exercice physique, course, marche, danse… 

- Contemplation, méditation, recueillement, prière 

- Sociabilité en plein air 

- Inventer de nouvelles salutations 

Privilégier la vérité de l’information 

- Lutter contre la discrimination contre les plus défavorisés : minorités, migrants, sans logis 

- Informer sur les dangers des solutions d’évitement : alcool, drogues, tabac, jeux 

- Privilégier la bonne foi, la transparence, la meilleure façon de convaincre. 

 

 

 


